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LE CO RRES PONDANT MÉ DICAL 

L'Art à la saJle de garde . - En continuant 
nos fouill es dans les salles dt! garde de nos hôpi­
taux, nous a vons vu , à l'hospice des Ménages 
d'Issy, u n très joli dessin de notre célèb re dessi­
nateur Willette don t flOUS offrons la primeur à 
nos lecteurs. C e dessin fait au crayon , de la 
grandeur d'un tableau holl andais , date de 1886. 

A cette époque, Willt tte, frère du médecin de 
même n om si avantageusement connu à Paris, 
fréquen ta it assidùment la salle de garde d'I ssy 
où étai t son ami Nicolle. Ce dernier est aujour­
d'hui directeur de n nstit ut bactérien de Cons­
tanti oople et 
Willette est 
deve nu le 
célèbre des­
sinateur. 

Le dessi n 
dont nou s 
donnons id 
la reproduc­
tion d'après 
une photo­
graphie pri­
se par le D' 
L ..... , alors 
intern e aux 
Ménages ,re­
présente le 
sabbat.Ony 
voit la com­
position etla 
verve endia· 
blée caracté­
ristiq ue de 
ce maître . Le croissant de lune, le démon qui 
grince du violon juché su r une croix, ' le chat 
symbolique, la sorcière au balai, tous les attri­
buts du sabbat classique sont représenté3 . La 
fréquentation médicale a suggéré au peintre l' idée 
de taire pa rticiper un squelette qui suit la femme 
en tenant le manche à balai , et un pou bien visi­
ble au-dessous du d it balai. 

C'est là u ne belle compositi on . Nous regret­
tons que la reproduction en ait affaibli quelques 
détails. 

.. " 

Le Sabbat, dessin de Willette . - Salle de garde des Ménages . 

Nous y avons lu un morceau sur l'ag 
enfant, qui est rempli de sentiment. 

Le pauvre enfant râlait, le vent de l'agonit 
Répandait la tristesse autour de son berce 
On voyait s'effacer j'image de la vie 
Sur ses traits amaigris, qu'appelait le toml 
Du cierge q ui brûlait, la lueur tremblotant 
J eta it sur le linceul ses mobiles reflets . 
P lus de sourires, hélas! sur sa lèvre expir, 

....* 
D ésagrégation. - Le concours d'a 

n e va pas sans incidents. L es gazettes 
n ous annoncent que douz e concurrent 
r etirés du concours qui fonctionne en 

. cuité parisienne. Il est vrai qu'il en re: 
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choisit des amis dévoués, les élection: 
sa main . L'impartialité si connue dl 
actuel est une garantie contre de pan 
prétations . Mais n'importe, comme l~ 
César, il ne devrait pas même être sou 

Mêmes his toires pour le concours 
dail le d'or. Tous les concurrents se : 
en bloc, sauf un , l'heureux élu . Le 

- ti ré au sort et i l semblerait que le ml 
ch e que p our l'agrégation ne put êtn 
on trouve toujours à critiquer: on di 
rage au sort de ce jury qui se fait saI 
éclat dans les bureaux de l'Assistanc! 
n 'est qu'un vain ~imul~c~,: . I~ _suffirai 
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